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En introduction 

Les réseaux d’épidémiosurveillance (ES) ont pour objectif de suivre 

l’évolution des populations d’organismes nuisibles des végétaux afin 

d’optimiser l’utilisation des produits phytosanitaires grâce, notamment, à 

la publication d’alertes (Cf. BSV N°00).  

En Guadeloupe, les filières de diversification végétale regroupent 

l’arboriculture fruitière, les cultures vivrières et maraîchères.  

Dans ce numéro du BSV, nous  présentons les données issues des  obser-

vations de ces réseaux. 

Nous vous souhaitons une bonne lecture. 

  

Nouvelles du Réseau Régional 

Le Comité Régional d’Epidémiosurveillance (CRES) s’est réuni à 

la Chambre d’Agriculture de Guadeloupe le 04 octobre 2011. 

Le Comité de Pilotage ECOPHYTO2018 s’est réuni à la 

Chambre d’Agriculture de Guadeloupe le 20 octobre 2011. 

Une formation à la reconnaissance et à la lecture des symp-

tômes d’anthracnose de l’igname a eu lieu le 21 octobre 2011 

(Voir compte rendu page 2). 

 
 

  

 

Dépôt Légal Février 2011 

REGION GUADELOUPE 
Filières de Diversification Végétale 

PARTIE II : Cultures vivrières et maraîchères 

Décembre 2011  

Numéro 03 

Données : Juillet - Novembre 2011 

Le temps du Mois dernier  

Le mois de novembre se caractérise par une pluviométrie ex-

ceptionnelle et très inégalement répartie au cours du mois. En 

effet, l’essentiel des pluies a été enregistré sur quelques jours 

entre le 25 et le 28. De nombreuses stations ont enregistré des 

excédents de 10 à 50% et des records pluviométriques journa-

liers ou mensuels ont été atteints à Capesterre (Marie-Galante). 

La grande majorité des températures moyennes mensuelles a 

été normale pour le mois, avec cependant une vague de froid 

du 19 au 24 durant laquelle a été enregistrée (le 21) la tempé-

rature la plus froide pour un mois de Novembre en Guadeloupe 

(17,9°C à Sainte-Rose le 21).   

La répartition des vents a été normale dans l’ensemble pour le 

mois, de secteurs Sud-Est à Nord-Est. Cependant, 3 épisodes 

instables ont été marqués par des vents de secteurs Sud-Ouest 

à Nord-Ouest inhabituels.  

Source : Météo France Guadeloupe 

Accédez aux Bulletins Climatiques Mensuels de Météo France 

Echange des données d’observation 

Un système d’échange et de partage des données 

d’observation a été mis en place avec l’ensemble des observa-

teurs (Voir page 2). 

  Responsable de la rédaction : Patrice Champoiseau – Mél. : pchampoiseau.fredon971@orange.fr 

  FREDON Guadeloupe - Jardin d'Essais - BP 180 - 97182 ABYMES CEDEX – Tél. : 0590 23 93 34, Fax : 0590 28 54 07 
  Comité de rédaction : J.-H. Daugrois – F. Grossard – S. Guyader - M. Hery - K. Lombion – J. Osseux  

Toutes les éditions du BSV Guadeloupe sur : http://www.ctcs-gp.com/ et http://daaf971.agriculture.gouv.fr/Bulletin-de-Sante-du-Vegetal 

 

http://www.meteo.gp/
http://www.meteo.gp/Climat/index.php
http://www.ctcs-gp.com/
http://daaf971.agriculture.gouv.fr/Bulletin-de-Sante-du-Vegetal
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 NOUVEAU 
Echange de données d’observation en Guadeloupe 

L’optimisation de la saisie et du partage des données d’observation biologique est essentielle pour une diffu-

sion optimale de l’information, notamment via la publication des BSV.  

Dans l’attente de la fonctionnalité de la Base de Données nationales SBT-EPIPHYT pour la mutualisation des 

données régionales, un système de saisie et de partage des données d’observation a été mis en place dans le 

cadre du réseau régional de Guadeloupe.  

Ce système, décrit schématiquement ci-après, repose sur la mise en partage sécurisée de fichiers  de saisie 

des données entre les différents acteurs (observateurs, animateurs, réacteurs des BSV) et permet une consul-

tation et une utilisation instantanées des données.   

L’outil utilisé dans ce système s’appelle Dropbox : https://www.dropbox.com/https://www.dropbox.com/ 

 

 

 

 

Observateur 2 
Structure 2 

Observateur 1 
Structure 1 

Observations biologiques 

Parcelle Année N° de piège
Semaine 

d'observation

Code Données 

Unique
Stade culture

Nombre de 

mouches

PCA 2011 P1 6 PCA-2011-P1-6 0

SRS 2011 P1 6 SRS-2011-P1-6 0

PNP 2011 P1 6 PNP-2011-P1-6 0

ABM 2011 P1 6 ABM-2011-P1-6 17

PCA 2011 P1 9 PCA-2011-P1-9 Fr 0

SRS 2011 P1 9 SRS-2011-P1-9 FrI 0

PNP 2011 P1 9 PNP-2011-P1-9 DvG 0

PCA 2011 P1 13 PCA-2011-P1-13 FrI 0

SRS 2011 P1 13 SRS-2011-P1-13 FrI 0

PNP 2011 P1 13 PNP-2011-P1-13 0

VHA 2011 P1 13 VHA-2011-P1-13 FrM 0

VHC 2011 P1 13 VHC-2011-P1-13 0

VHB 2011 P1 13 VHB-2011-P1-13 0

PCA 2011 P1 16 PCA-2011-P1-16 FrI 0

SRS 2011 P1 16 SRS-2011-P1-16 FrI 0

PNP 2011 P1 16 PNP-2011-P1-16 0

VHA 2011 P1 16 VHA-2011-P1-16 FrM 0

VHC 2011 P1 16 VHC-2011-P1-16 0

VHB 2011 P1 16 VHB-2011-P1-16 0

PCA 2011 P1 19 PCA-2011-P1-19 0

SRS 2011 P1 19 SRS-2011-P1-19 0

PNP 2011 P1 19 PNP-2011-P1-19 5

VHA 2011 P1 19 VHA-2011-P1-19 0

VHC 2011 P1 19 VHC-2011-P1-19 0

VHB 2011 P1 19 VHB-2011-P1-19 0
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Production automatique de 
graphiques pré-formatés 

Tableau de saisie de données pré-
formaté 

Saisie des données 

Un dossier par filière 

Rédaction du BSV 

Acteurs du réseau 
Observateurs/Animateurs 

Consultation/utilisation 
Accès sécurisé 

Figure 1. Schéma du système régional de saisie, partage et 
mise en forme des données d’observation biologique  

https://www.dropbox.com/
https://www.dropbox.com/
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 FORMATION 
Reconnaissance des symptômes d’anthracnose de l’igname 

Le 21 octobre, une formation sur l’anthracnose de l’igname, causée par le champignon Colletotrichum 

gloeosporioides, a été dispensée dans le cadre des formations de Suivi Biologique du Territoire. 

 

 

 

 F i c h e  d e  f o r m a t i o n  

Objectif : former les participants à la reconnaissance 

des symptômes d’anthracnose de l’igname au champ et 

à l’évaluation de la sévérité de la maladie selon les mo-

dalités du protocole harmonisé. Pour agrémenter la 

formation, une reconnaissance des spores du champi-

gnon en microscopie a également été menée au champ. 

Participants : 11 personnes rattachées à la FREDON 

Guadeloupe, la SICACFEL, la Chambre d’agriculture 

(antennes de Guadeloupe et de Marie-Galante), de 

l’ASSOFWI, et  d’Agro Services ont suivi cette formation.  

Formateurs : Julian OSSEUX (Chambre d’agriculture de 

Guadeloupe) et Sébastien GUYADER (INRA, unité 

ASTRO). 

Lieu : Chambre d’Agriculture de la Guadeloupe et par-

celle d’igname à Sainte-Rose. 

Durée : 5 heures 

Modalités : la formation s’est déroulée en 2 parties, 

une première partie théorique en salle, suivie d’une 

sortie sur le terrain dans une parcelle d’igname pour 

mise en pratique.   

Attestation : à l’issue de la formation, une attestation 

de formation a été remise à chaque participant.  

Remerciements : nous remercions les formateurs pour 

leur disponibilité, la Chambre d’agriculture de Guade-

loupe pour avoir mis ses locaux à notre disposition 

ainsi que Mr. Jean THEODORE, pour la mise à disposi-

tion de sa parcelle. 

Organisation et coordination de la formation :  

Patrice CHAMPOISEAU, FREDON Guadeloupe. 
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A la première publication des données d’observation d’un réseau, les caractéristiques de ce dernier sont présentées en détail 
(carte de localisation des sites, nature et mode d’observations, calcul de l’indicateur et premiers résultats). Par la suite, seuls les 
résultats des observations ainsi que les modifications du réseau sont détaillées. Les caractéristiques du réseau sont présentées 
sous forme d’un tableau de description synthétique. 

Les Réseaux d’Epidémiosurveillance  
Suivre l’évolution des organismes nuisibles 

Le Réseau Anthracnose de l’Igname (AIG) 

LES RESEAUX DES CULTURES VIVRIERES 

Le réseau anthracnose de l’igname (AIG) est piloté par la 

Chambre d’Agriculture de Guadeloupe. 

Les premières données de ces réseaux sont attendues au 

premier trimestre 2012. 

Pour en savoir plus sur le réseau AIG, contacter J. 
Osseux à la Chambre d’Agriculture: 

Mél. : osseux.j@wanadoo.fr 

Pour plus d’information sur l’anthracnose de l’igname, la nature et la mode d’observation ainsi que l’indicateur 

de ce réseau, consulter le N°2 (juillet 2011) de ce BSV. 

Le Réseau Charançon de la Patate Douce (CPD) 
 

Le réseau charançon de la patate douce (CPD) est piloté par 

la SICACFEL. 

Pour en savoir plus sur le réseau CPD, contacter C.-

G. Leclere à la SICACFEL: 

Mél. : lecleresicacfel@orange.fr 

 R é s e a u  d e  p a r c e l l e s  

Les premières données d’observation du réseau CPD 

ont été collectées en semaine 38. A ce jour, 9 pièges 

ont été installés dans 9 parcelles distinctes. 

Tableau 1. Sigles et description des parcelles du ré-

seau charançon de la patate douce en Guadeloupe. 

Parcelle Commune 
Installation pièges 

(en semaine) 

AB-Dau1 

StF-EJV1 

StF-EJV2 

GOY-Sou1 

MAL-Ben1 

STR-Th1 

StF-SoM1 

StF-GeJ1 

MAL-Ben2 

Les Abymes 

Saint-François 

Saint-François 

Saint-François 

Morne-A-l’Eau 

Sainte-Rose 

Saint-François 

Saint-François 

Morne-A-l’Eau 

S37 

S37 

S37 

S41 

S41 

S41 

S47 

S47 

S48 

 
 

 

 

 Description du réseau de suivi du charançon de la patate douce en Guadeloupe1 

Démarrage  Septembre 2011 
Objectif : suivre les populations de mâles adultes de C. formicarius par piégeage. 

Pilote SICAFEL 

Organisme suivi Cylas formicarius 

Nombre de sites  9 

Type et nature des sites Sites fixes : parcelles de patate douce 

Nature des observations et analyses Piégeage des adultes (pièges liquides) à base de phéromones sexuelles 

Fréquence des observations Toutes les 1 à 3 semaines selon densité des captures 

Indicateur  Nombre d’adultes piégés 

1
 La nature et le mode d’observation ainsi que la description de l’indicateur sont détaillées dans le Numéro 02 (Juillet 2011) de ce BSV.  

2 
Par opposition aux sites flottants, ce sont les mêmes parcelles qui sont suivies au cours du temps. 

 

 

GOY-Sou1 

StF-EJV1 

StF-EJV2 

StF-SoM1 

StF-GeJ1 

MAL-Ben1 

STR-Th1 
AB-Dau1 

MAL-Ben2 

Figure 2. Carte du réseau des sites de suivi des 

charançons de la patate douce en Guadeloupe. 
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Le Réseau Charançon de la Patate Douce (CPD) - Suite 
 

Cylas formicarius  

adulte 

2 mm 

 R é s u l t a t  d e s  o b s e r v a t i o n s  

Les premières données d’observation du réseau CPD ont été collec-

tées en semaine 38. 

Les données d’observation de ce réseau sont présentées dans le 

graphique ci-dessous. Chaque point correspond au nombre total 

d’adultes de C. formicarius par piège, avec une fréquence 

d’observation/collecte variable. 
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Pour les parcelles StF-SoM1 et MAL-Ben2, les pièges ont été installés récemment et aucune collecte n’a encore été réalisée ; 

les données de ces pièges ne figurent donc pas dans le graphique. De même, aucun charançon n’ayant été collecté dans les 

parcelles GOY-Sou1 (4 collectes) et StF-GeJ1 (1 collecte), les données ne sont pas présentées ici. 

Pour les parcelles AB-Dau1, StF-EJV1 et StF-EJV2, des charançons ont été capturés immédiatement à la première 

collecte suivant l’installation des pièges. Ensuite les populations collectées ont, d’une façon générale, augmenté 

progressivement vers des valeurs maximales de 305, 571 et 772 individus capturés, respectivement. On notera, 

en semaine 41, une diminution du nombre d’insectes collectés sur les parcelles StF-EJV1 et StF-EJV2. 

Pour les parcelles Mal-Ben1 et StR-Th1, en revanche, le nombre de charançons collectés est resté très faible (va-

leurs max. : 39 et 9 individus capturés, respectivement), et ce jusqu’à 7 semaines après l’installation des pièges.  

Ces premières données ont montré que certaines parcelles sont très fortement infestées, tel qu’à Saint-François, 

et d’autres non, du moins pour l’instant. Pour comprendre ces différences, il faudra prendre en compte divers 

facteurs tels que l’environnement agronomique des parcelles, leur âge (période depuis laquelle la patate douce 

est cultivée sur ces parcelles), la proximité d’hôtes alternatifs tels que la « patate bord de mer » (Ipomoea pes-

capreae), l’effet de l’application de traitements phytosanitaires destinés à d’autres usages, etc... 

La baisse du nombre de charançons collectés en semaine 41 a coïncidé avec le premier évènement pluvieux du 

mois (mais pas le plus intense) intervenu entre les 11 et 14 octobre. Cette baisse a également coïncidé avec un 

pic des températures maximales enregistrées au Raizet cette semaine. Malgré ces coïncidences il est difficile de 

conclure quand à l’origine de ces diminutions.   

Les pièges ayant été installés au minimum 11 semaines après la plantation des cultures sur les parcelles pour 

lesquelles de fortes populations ont été collectées, il est difficile de conclure quand à l’apparition des premiers 

charançons en fonction de l’âge de la culture, ce qui sera une donnée importante. De même, l’étude du pourcen-

tage de tubercules infestés à la récolte en comparaison avec les populations maximales de charançons collectés 

au cours du cycle de culture sera déterminante pour l’élaboration d’un seuil de nuisibilité.   
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LES RESEAUX DES CULTURES MARAICHERES 

Pour en savoir plus sur les réseaux des cultures 

maraîchères, contacter C.-G. Leclere à la SICACFEL: 

Mél. : lecleresicacfel@orange.fr 

Tableau 2. Liste des organismes nuisibles des cultures maraîchères prévus d’être suivis dans le cadre du 
dispositif régional d’épidémiosurveillance de Guadeloupe 

1
. 

Culture Maladie ou  
Ravageur/Vecteur 

Agent responsable ou 
Désignation (virus) 

Type d’ON 

Tomate Flétrissement bactérien Ralstonia solanacearum race 1 Bactérie 

Tomate Tâche bactérienne Xanthomonas campestris pv. vesicatoria Bactérie 

Cucurbitacées Oïdium  Erysiphe cichoracearum Champignon 

Tomate, laitue, 
cucurbitacées 

Mouches mineuses Liriomyza trifolii et L. sativae Insecte 

Pastèque, 
melon, laitue 

Thrips Thrips palmi et Frankliniella occidentalis Insecte 

1
 Liste des organismes nuisibles validés lors du CRES de Févier 2010.  

 

Les réseaux des cultures maraîchères sont pilotés par la 

SICACFEL. 

Les premières données de ces réseaux sont attendues au 

premier trimestre 2012. 

Pour plus d’information sur réseaux des cultures maraîchères, les organismes nuisibles, la nature et la mode 

d’observation ainsi que l’indicateur de ce réseau, consulter le N°2 (juillet 2011) de ce BSV. 
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ASSOFWI 
Animation de filière 

Le Bouchu, 97119 Vieux-Habitants 
Tél. : 0590 60 10 91 

Chambre d’Agriculture 
Pilote du projet et animation de filière 

Espace Régional Agricole de Convenance, 97122 Baie-
Mahault, BP 35 
Tél. : 0590 25 17 17 

CTCS Guadeloupe 
Animation de filière 

Morne l'Epingle Providence, 97182 Abymes, BP 225 
Tél. : 0590 82 94 70 

DAAF/SA/SPAVE 
Pilote du projet 

Jardin d’Essais, 97182 Abymes cedex, BP 180 
Tél. : 0590 82 03 23 
 

FREDON Guadeloupe 
Animation inter-filières, administration base de don-
nées et rédaction du BSV 

Jardin d’Essais, 97182 Abymes cedex, BP 180 
Tél. : 0590 23 93 34 

IGUAFLHOR 
Animation de filière 

Rond-point Destrellan, 97122 Baie-Mahault  
Tél. : 0590 98 56 33 

SICACFEL 
Animation de filière 
BP 215, Demeuille, 97118 Saint-François 
Tél : 0590 91 18 72 

SICA LPG / SERVIPROBAN 
Animation de filière 

Desmarais, 97100 Basse-Terre, BP 364  
Tél. : 0590 99 29 81 

 

Nous Contacter  
Les partenaires du dispositif régional d’épidémiosurveillance 

Liste des sigles et abréviations utiles: 

APCA : Assemblée Permanente des Chambres d'Agri-
culture 

BSV : Bulletin de Santé du Végétal 

CIRAD : Centre de coopération Internationale en Re-
cherche Agronomique pour le Développement 

CNES : Comité National d’Epidémio-surveillance 

CRES : Comité Régional d’Epidémio-surveillance 

CTCS : Centre Technique de la Canne-à-sucre 

DAAF : Direction de l’Alimentation, de l’Agriculture et 
de la Forêt 

FNLON : Fédération Nationale de Lutte contre les Or-
ganismes Nuisibles 

FREDON : Fédération Régionale de Lutte contre les 
Organismes Nuisibles 

IGUACANNE : Interprofession GUAdeloupéenne de la 
canne-à-sucre 
 

IGUAFLHOR : Interprofession GUAdeloupéenne des 
Fruits, des Légumes et de l'HORticulture 

INRA : Institut National de la Recherche Agronomique 

IT2 : Institut Technique Tropical 

LDA : Laboratoire Départemental d’Analyses 

LNPV : Laboratoire National de la Protection des Vé-
gétaux 

LPG : Les Producteurs de Guadeloupe 

ONR : Organismes Nuisibles Réglementés 

SA : Service de l’Alimentation 

SERVIPROBAN : SERvice de la PROfession BANnanière 

SICA : Société d’Intérêt Collectif Agricole 

SPAVE : Santé et Protection des Animaux, des Végé-
taux et de l’Environnement. 

UAG : Université des Antilles et de la Guyane 

UIPP : Union des Industries de la Protection des 
Plantes 
 

Action pilotée par le Ministère chargé de l'agriculture, avec l’appui financier de l’Office National de l'Eau et des Milieux Aqua-

tiques (ONEMA), par les crédits issus de la redevance pour pollutions diffuses attribués au financement du plan Ecophyto 2018. 

 


